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Resume: Cette etude presente pour la premiere fois les emissions sonores produites par le 
poisson clown mouffette (Amphiprion akallopisos blecker, 1853). Ces emissions sonores ont ete 
enregistrees dans 1'aquarium de La Rochelle durant des periodes de faible frequentation du public. 
Les sons produits sont toujours associes a des parades d'intimidation accompagnant la defense du 
territoire. Les sons enregistres se presentent comme des series de frappes ayant une frequence 
dominante autour de 900 Hz. 

Summary: In this paper, evidence of sound production by skunk-striped anemonefish 
(Amphiprion akallopisos BLECKER, 1853) is presented for the first time. Sounds were recorded at 
the La Rochelle Aquarium during periods of low public attendance. Such sounds were always 
related to characteristic swimming movements during territorial defence. The recorded sounds 
consisted of series of sound pulses (knocks) with a dominant frequency of about 900 Hz. 
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Introduction 

La communication sonore chez les poissons a ete mise en evidence sur plus de 50 families de 
Teleosteens (Fish & Mowbray, 1959 ; Myrberg, 1981 ; Hawkins, 1993). Parmi elles, la famille 
des Pomacentridae, regroupant les poissons-demoiselles et les poissons-clowns, possede de 
nombreuses especes produisant des sons. Chez ces especes, les emissions sonores sont deja connues 
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connues comme contribuant efficacement a leur survie et au succes de leur reproduction. Toujours 
dans la meme famille, Takemura (1983) et Chen & Mock (1988) ont etudie tres en detail les 
emissions sonores de 8 especes du genre Amphiprion ainsi que les comportements qui leur sont 
associees. 

Poursuivant ces premieres investigations dans les productions sonores des especes du genre 
Amphiprion, le but de notre etude a ete de donner une premiere description des sons produits par A. 
akallopisos dans la defense de son territoire. 

Materiel et Methodes 

A. akallopisos est un poisson-clown de coloration rose unie (fig. 1) avec une bande dorsale 
coloree ou blanche. Les couples se sont sedentarises dans deux des anemones geantes (Heteractis 
crispa) de leur aquarium. 



Fig. 1. 


Individu d'Amphiprion akallopisos sedentarise dans le panache des tentacules de son 
anemone geante, Heteractis crispa. 


Les sons produits par A. akallopisos ont ete recueillis dans l'Aquarium de La Rochelle. Les 
enregistrements ont ete effectues en fin de joumee entre 17 h et 20 h, a des periodes de faible 
frequentation du public. Avant chaque enregistrement, les trois pompes de brassage interieur et la 
pompe de filtration de 1'aquarium des poissons-clowns ont ete stoppees pour reduire le bruit 
ambiant. L'aquarium des poissons-clowns (3,5 x 1,75 x 1,4m) regroupe non seulement les 8 
individus d' A. akallopisos dont deux couples installes dans deux anemones geantes (fig. 2), mais 
egalement 11 individus d 'A. clarkii Bennett, 1830 (poisson-clown de Clark), 12 individus d 'A. 
melanopus Bleeker, 1852 (poisson-clown bistre), 2 individus d 'A. percula Lacepede, 1802 
(poisson-clown du Pacifique), 2 individus d'A. frenatus Brevoort, 1856 (poisson-clown rouge), et 
3 individus d'A. chrysogaster Cuvier, 1830 (poisson-clown de Maurice). A. clarkii et A. melanopus 
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Heteractis crispa 



Fig. 2 . Distribution des differents couples d'Amphiprion et de leurs anemones au sein 
de 1'aquarium des poissons-clowns : A. a. - Amphiprion akallopisos, 
A.m. - Amphiprion melanopus, A.c. - Amphiprion clarkii. 

presentent eux aussi un couple sedentarise dans une anemone. Les individus des autres especes 
nagent de fa?on erratique dans la partie superieure de 1'aquarium. Les individus non 
sedentarises d’A. clarkii font des intrusions assez frequentes dans les anemones colonisees par 
les couples d A. akallopisos et melanopus. 

Le couple d 'A. clarkii est assez eloigne des trois autres et protege une ponte. Par contre les 
trois autres couples sont assez voisins (fig. 2) et deux d'entre eux (A. akallopisos) sont l'objet de 
visites frequentes de la part d'individus isoles d'A. clarkii. Ces visites provoquent des parades 
d'intimidation de la part des couples importunes, parades accompagnees frequemment d' 
emissions sonores. Ce sont ces emissions sonores qui ont ete enregistrees par l'un d'entre nous 
(G. F.), l'hydrophone de prise de sons etant positionne juste au dessus de ces trois couples (fig. 
2 ). 


Les enregistrements ont ete realises a l'aide d'un hydrophone omnidirectionnel HTI 16400 
(RESON Inc., USA) couple a un preamplificateur alimente en 9 V. L'ensemble est connecte a 
un enregistreur minidisque portable SONY (MZ - R37SP). Les sons ont ete analyses en 
utilisant un analyseur FFT Tektronix 2622 et son logiciel de traitement des signaux IP, 
permettant d'obtenir oscillogrammes et spectres de frequence (analyses temporelle et 
frequentielle du signal). Apres avoir ete numerises grace a une carte d'acquisition 16-bit 
equipee d'un filtre anti-repliement, les signaux sont traites par le logiciel SYNTANA (Aubin, 
1994 ; Lengagne et al., 2000) pour en faire l'analyse sonographique. 


Ann. Soc. Sci. nat. Charente-Maritime, 2003,9(3) : 281-288. 




































284 


ANNALES DE LA SOCIETE DES SCIENCES NATURELLES 


RESULTATS 

Les emissions sonores produites par A. akallopisos se presentent comme des series ou rafales 
de 1 a 17 sons («pulses» ou frappes) emises a l'encontre d'individus des autres especes lorsque 
ceux-ci tentent de penetrer dans le territoire du couple. Les sons emis ont toujours ete associes a 
un comportement d'intimidation et de defense du territoire de fun ou l'autre des membres des 
couples d'A. akallopisos. En rafale, ils donnent E impression d'entendre la frappe saccadee d'une 
branche d'arbre par un pic epeiche (fig. 3). En succession de 2, 3 ou 4 sons, ils donnent 
l'impression d'une frappe sur une piece de bois sec (fig. 4). 
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Fig. 3. Caracteristiques acoustiques d'une longue serie d'emissions sonores (17) produite par A. 
akallopisos et detaillees a travers 2 oscillogrammes (encadres superieurs) donnes a des 
echelles de temps differentes (6 s et 200 ms) et un spectre de frequence (encadre inferieur) 
montrant les frequences du signal porteuses d'energie acoustique. 
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L'energie acoustique de ces frappes (knocks) est essentiellement repartie dans le domaine 
des frequences inferieures a 3 kHz comme l'indiquent les sonogrammes (fig. 5 et 6). Dans les 
sons emis en rafales, la plus grande part de cette energie acoustique est portee par les 
frequences de la bande 800-1000 Hz (grosses taches noires des figures 5 et 6). Une part 
moindre d'energie est affectee sur les bandes de frequences comprises entre 1250 et 1350 Hz et 
1800 et 1875 Hz (fig. 3). Ces trois bandes de frequences sont tres vraisemblablement des 
harmoniques de frequences plus basses, situees en dessous de 414 Hz et observables sur les 
sonogrammes des figures 5 et 6. De plus, une certaine derive des frequences est perceptible 
d'une frappe a l'autre au sein de la serie emise. Les frequences excitees sont plus elevees au 
debut du signal (son plus haut) qu'a la fin ou les sonorites sont plus basses (son plus 
grave) comme le montre la comparaison des figures 5 et 6. 
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Fig. 4. Caracteristiques acoustiques d’une serie courte de 3 sons produite par A akallopisos. Memes 
representations que dans la figure precedente. 
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Fig. 5. Selection de 4 sons dans le milieu d'une serie sonore longue emise par A. akallopisos. La 
partie superieure de la figure represente un sonogramme de ces 4 sons avec le temps porte en 
abscisse et les frequence en ordonnee. La resolution du sonogramme est de 10,8 Hz. La 
partie inferieure montre un oscillogramme des 4 sons correspondants avec le temps 
porte en abscisse et l'amplitude relative en ordonnee. 



Amplitude 


» ji* L | W v>|1 ] 






vv 






r 






() '\ 


Fig. 6. Selection des 3 demiers sons d'une longue serie sonore emise par A. akallopisos. Memes 
representations que pour la figure precedente. 
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Pour les signaux composes de 2 a 4 sons ou frappes (fig. 4), les gammes de frequences 
excitees sont: 970-990,1420-1450 et 1860-1900 Hz. Le son de ces frappes apparait plus sec 
a l'oreille car depourvu des frequences inferieures a 900 Hz. 

Dans le domaine temporel, on constate que la duree de chaque son (pulse) est assez 
variable, de 10.94 a 19.14 ms (fig. 3). II en est de meme pour les intervalles de temps entre 
deux frappes consecutives d'une meme serie (mesure de pic a pic) qui s'etendent de 47.46 a 
141.21 ms. 


Discussion 

Seules les especes A. akallopisos, A. melanopus et A. clarkii ont une localisation preferentielle, 
voire exclusive, dans le panache des tentacules de leurs anemones. Ce sont egalement elles qui, 
ayant le comportement territorial le plus affirme, sont susceptibles de renforcer leurs parades 
d'intimidation avec des emissions sonores. C'est bien ce que nous avons observe pour les couples 
dA. akallopisos. La probability de production spontanee d'une emission sonore chez les individus 
sans territoire est tres faible. 

De plus, par leurs caracteristiques acoustiques, les emissions sonores d'intimidation d'A. 
akallopisos se distinguent aisement des emissions des autres especes presentes dans l'aquarium, 
emissions deja decrites par Takemura (1983), Chen & Mok (1988) et Amorim (1996), sauf en ce 
qui concerne A. chrysogaster et A. percula. Les differences portent principalement sur le nombre 
des pulses (sons) emis en rafale (jusqu'a 17), la composante frequentielle elevee du signal (bande 
comprise entre 2 et 3 kHz (voir fig. 5) et la duree des pulses qui varie de 10.94 a 19.14 ms. 
Neanmoins deux especes presentes dans l'aquarium peuvent emettre des signaux assez proches de 
ceux attribues a A. akallopisos. A. clarkii tout d'abord qui emet des series de 1 a 17 pulses (sons), 
chaque pulse ayant une duree d'environ 50 ms et une frequence principale se situant autour de 600 
Hz (Chen & Mok, 1988). A.frenatus enfin qui emet des series de 1 a 7 pulses (sons), chaque pulse 
ayant une duree de 50 ms et des frequences excitees inferieures a 1500 Hz (Takemura, 1983 et 
Chen & Mok, 1988). Ce sont done la brievete des sons decrits (< a 20 ms) et leurs frequences 
excitees jusqu' a pres de 3 kHz qui vont caracteriser les emissions sonores propres a A. akallopisos, 
emissions sonores pour l'instant uniquement liees a des parades d'intimidation. 

L'un des prolongements envisageables de cette etude pourrait etre l'enregistrement et l'analyse 
des sons lies a la territorialite d'A. akallopisos dans des conditions d'isolement plus strict du couple. 
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